
Quand ils ont annoncé quelques degrés de plus, 

Je n’ai pas bronché, j’aime la chaleur.

Quand ils ont évoqué des espèces en danger,

Je n’ai pas cillé :  des animaux, il y en a en quantité.

Quand ils ont révélé la montée du niveau de la mer,

Je n’ai pas râlé, j’habite dans les terres.

Quand ils ont compté tous les arbres brûlés, 

Je n’étais pas outrée : un arbre, ça renaît.

Puis le monde a commencé à sombrer,

Il était trop tard pour le sauver.

Constance


